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On peut compter sur le bout des doigts les gens de la région de New Richmond, en Gaspésie, qui ne connaissent pas 
la présidente de l’Association de la relève agricole de la Gaspésie-Les-Îles (ARAGÎM), Alex-Émilie Plourde-Leblanc. 
Pour cette femme de 32 ans et mère des trois jeunes enfants, l’implication à l’extérieur du travail est fondamentale et est 
née de sa curiosité à comprendre, à vouloir se dépasser, à faire avancer les choses et avoir un impact positif sur son milieu.
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Il y a peu de temps, nous étions impactés par la hausse 
du coût des intrants. Ensuite, l’augmentation du taux 
d’intérêt s’est mise de la partie. Et là, la météo qui 
a� ecte nos récoltes, nos champs et nos entreprises. 
L’agriculture s’est toujours adaptée à la température et 
va continuer de le faire. Le problème, c’est que toutes 
les épreuves arrivent en même temps et que les événe-
ments climatiques sont extrêmes et localisés.

Pour la relève agricole, je le répète souvent, mais les 
liquidités d’une entreprise qui démarre ou transfère ne 
sont pas élevées et le coussin des imprévus n’est pas 
épais. Les premières années sont les plus délicates. 
Les programmes doivent être adaptés à nos réalités.

Aussi, nos partenaires devront être compréhensifs, 
nous accompagner et nous soutenir là-dedans. Je sens 
aussi que c’est la goutte qui fait déborder le vase pour 
plusieurs. La pression est énorme sur nos épaules. Que 
l’on pense à l’environnement qui nous entoure, à la 
paperasse que l’on doit remplir et qui ne nous est pas 

toujours utile, aux normes et règlements auxquels nous 
devons nous adapter, aux attentes sociétales, à l’adap-
tation aux changements climatiques, à la protection 
de nos terres agricoles, à la lourdeur et la lenteur de 
 certaines institutions, et j’en passe…

C’est bien beau avoir la passion, mais certaines choses 
vont devoir changer. La passion ne paie pas les factures 
à la � n du mois. Les outils sont là, mais ils doivent 
répondre rapidement à nos réalités et nos besoins.

La FRAQ est présente pour vous et nous sommes 
conscients de ce qui se passe. Nous allons continuer 
de défendre les intérêts de nos 2 070 membres et nous 
assurer de mettre cet été derrière nous et d’apprendre 
de ce qu’il nous a révélé. Ensemble, nous continuons 
d’avancer et de nous faire entendre. On se souhaite un 
bel automne.

JULIE BISSONNETTE
Présidente de la FRAQ

Une situation exceptionnelle requiert 
des mesures exceptionnelles
Du haut de mes 30 ans, je n’ai jamais vu un été comme celui que l’on vient de passer. Je n’ai pas besoin de vous le décrire. 
Vous étiez tous aux premières loges pour le constater, c’est-à-dire dans les champs.
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« La passion ne paie pas les factures à la � n du mois. 
Les outils sont là, mais ils doivent répondre rapidement 
à nos réalités et nos besoins. »
– Julie Bissonnette, présidente de la FRAQÉR
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Vous l’avez peut-être aussi croisée dans les 
réunions du Collectif en formation agricole 
de la Gaspésie-Les-îles, où elle a déjà siégé 
comme relève, dans les rassemblements 
du comité d’établissement de l’école de ses 
enfants, au conseil d’administration de la 
Maison de la famille ou à celui de l’Associa-
tion équestre de la Baie-des-Chaleurs, et 
bien plus encore. La liste de tous ses enga-
gements est encore longue!

Pour cette femme de 32 ans et mère des 
trois jeunes enfants, il semble qu’il n’y ait 
aucune limite à ce que l’humain peut faire. 
Chez elle, l’implication à l’extérieur du 
 travail est fondamentale et est née de sa 
curiosité à comprendre, à vouloir se dépas-
ser, à faire avancer les choses et avoir un 
impact positif sur son milieu.

« Être à la FRAQ m’a permis de rencon-
trer de nombreux acteurs du domaine et de 
m’impliquer dans plusieurs comités, dont le 
concours Tournez-vous vers l’excellence! de la 
Financière agricole du Québec. J’ai pu tisser 
des liens et ça m’a ouvert des portes, dont 
l’opportunité de rencontrer [l’ex]-ministre 
de l’Agriculture du Canada,  Marie-Claude 
Bibeau, et discuter avec elle de mes idées 
et de notre réalité en région. »

Dans son quotidien, Alex-Émilie est copro-
priétaire d’une ferme en production ovine 
comptant 130  brebis. C’est en 2016 que le 
projet de bergerie a vu le jour. Dès 2018, 
 l’entreprise avait déjà presque triplé de 
volume. Alex-Émilie a eu un coup de cœur 
pour l’agriculture après ses études, en voyant 
les agneaux de ses parents. Lorsqu’elle a pris 

en charge les opérations, le troupeau a rapi-
dement grandi au point où les installations 
de l’époque sont devenues insuffisantes. 
Aussi a-t-elle déménagé le troupeau dans 
de nouvelles installations et acheté une terre 
pour produire ses propres fourrages.

Conjointement à cela, elle travaille dans 
l’entreprise de son père en production bovine. 
Parce qu’avoir son entreprise et travailler 
dans celle de son père n’est pas su�  sant, elle 
a aussi, sous forme de coop, une boucherie 
pour transformer la viande de leurs agneaux 
et leurs bovins. Elle se charge de tout ce qui 
touche la mise en marché des produits, soit 
du bœuf et du porc, nourris en pâturage.

Native de la Gaspésie, elle a tout d’abord 
obtenu un DEC en éducation spécialisée. 
Au � l des années, sa passion pour l’agri-
culture l’a amenée à décrocher un diplôme 
en production ovine à l’Université Laval, à 
Québec. Elle a pu travailler avec de nom-
breux  agriculteurs dans sa vie, dont son 

père, et des vétérinaires comme sa mère. Ce 
qu’elle aime par-dessus tout du fait d’être 
agricultrice, c’est de pouvoir passer son 
temps dehors, dans la nature, et d’être avec 
ses animaux. Elle adore particulièrement la 
période des naissances à la ferme.

Il y a parfois quelques moments où elle 
repense à son emploi stable de 8 h à 16 h 
au bureau, moins exigeant et surtout moins 
rempli de problèmes et de mauvaises sur-
prises. Mais lorsqu’elle voit les fruits de son 
travail, elle ne peut s’empêcher d’appré-
cier la chance qu’elle a de faire ce métier. 
Finalement, Alex-Émilie aime avoir ses 
enfants à la ferme, avec elle et son conjoint. 
C’est une occasion de leur apprendre ce que 
la nature peut o� rir, de leur transmettre de 
belles valeurs et de créer une foule de beaux 
moments en famille. Ça, ça n’a pas de prix!

Vous pouvez en apprendre plus sur les 
projets d’Alex-Émilie sur le site Web de son 
entreprise, lesviandesdu4.ca.

Alex-Émilie Plourde-Leblanc : 
inspiration et détermination
GABRIEL LEPAGE, COORDONNATEUR AUX COMMUNICATIONS ET AU MARKETING – INTERRÉGION EST

Si vous venez de New Richmond ou des alentours dans la Baie-des-Chaleurs, en Gaspésie, vous connaissez fort probablement 
Alex-Émilie Plourde-Leblanc! En plus d’agir à titre de présidente de l’Association de la relève agricole de la Gaspésie-Les-Îles 
(ARAGÎM), elle occupe le poste relève à la fédération régionale de l’UPA. 

PORTRAIT D'ADMINISTRATRICE

Il y a parfois quelques 
moments où Alex-Émilie 
repense à son emploi 
stable de 8 h à 16 h au 
bureau, moins exigeant 
et surtout moins rempli 
de problèmes et de 
mauvaises surprises. 
Mais lorsqu’elle voit 
les fruits de son travail, 
elle ne peut s’empêcher 
d’apprécier la chance 
qu’elle a de faire 
ce métier.
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Alex-Émilie, copropriétaire d’une entreprise agricole familiale 
de 130 brebis.

Les Viandes du 4e Rang rassemblent les produits de deux entreprises familiales : la Ferme du Bovirêve, qui fait de la production porcine et 
bovine, ainsi que la Bergerie Ovirêve, dans la production ovine. Les deux fermes nourrissent le rêve du travail à la terre et celui de la proximité 
avec les animaux et la communauté de New Richmond.

Alex-Émilie adore avoir ses enfants avec elle pendant le travail à la ferme et leur enseigner 
l’agriculture.
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PRODUIT DE LA RELÈVE

Pour en savoir plus, visitez
trouwnutrition.ca

Avec PROPULSION, votre vache obtient la quantité adéquate
d'énergie pour sa SANTÉ, sa PRODUCTIVITÉ et sa LONGÉVITÉ.

Assurez un bon départ à votre vache tarie.
Ni plus, ni moins – juste ce qu’il faut!

222��� 221833

Rustik Bison : pour l’amour du bison

MIREILLE BEAUDOIN, COORDONNATRICE À LA RECHERCHE ET AUX POLITIQUES AGRICOLES – INTERRÉGION SUD

L’ENTREPRISE
Rustik Bison est une entreprise située à Saint-Herménégilde, en Estrie, qui a 
démarré cette année. La vingtaine de bisons a foulé pour la première fois le 
verdoyant pâturage en juillet. Le terrain étant divisé en sept parcelles, les ani-
maux changent de parcelle tous les trois jours. Le pâturage est un élément 
incontournable dans leur environnement bordé d’un milieu humide protégé. 
Il est utile pour le bien-être des animaux et leur gain de croissance, il fournit 
une grande quantité de fourrage de qualité et permet de faire un bout de che-
min pour l’environnement, en séquestrant du carbone. Tout a commencé il y a 
10 ans, lorsqu’Anouk, avec un groupe d’étudiants, est allée visiter un produc-
teur de viande de bison. Cette journée-là, malgré le froid qui s’installait durant 
l’automne, Annick a eu le coup de foudre pour cet animal si calme et imposant. 
Anouk ne vient pas d’une famille agricole ni du domaine. Elle est donc partie 
de zéro pour lancer son entreprise. Sa famille ayant la � bre entrepreneuriale 
dans le sang, elle n’a eu aucun problème à foncer et à prendre des risques pour 
accomplir son objectif. Les astres étaient d’ailleurs visiblement alignés pour elle. 
Le voisin de ses parents vendait sa terre à bois avec 23 acres cultivables. Ses 
parents, d’une générosité exceptionnelle, ont donc acheté la terre et accepté 
de louer la prairie à très long terme à Anouk. C’est ainsi qu’est né Rustik Bison.

LE PRODUIT 
Une viande saine, savoureuse et élevée dans le plus grand des 
respects de l’environnement et du bien-être animal, c’est ce que 
les produits de Rustik Bison vous o� riront sous peu. L’entreprise 
amorcera à la � n novembre ses premières mises en marché avec 
des découpes de viandes emballées sous vide pour une grande 
fraîcheur ainsi que de la viande fumée et des jerkys délicieux, 
issus de la transformation de ses produits carnés. Quelques autres 
produits transformés sont à prévoir dans la prochaine année, ainsi 
que des visites à la ferme pour rapprocher les consommateurs de 
la viande qu’ils achètent et de sa méthode de production.

Pourquoi manger du bison? Parce que c’est une viande tendre, 
très maigre et plus riche en protéine et en fer que le bœuf. Sa forte 
valeur en nutriments pour une valeur calorique plus basse en fait 
un choix très avantageux pour la santé. Malheureusement, elle n’est 
pas connue de tous et est parfois sous-estimée. Le nombre de pro-
ducteurs de bisons au Québec se compte sur les doigts d’une main.

Vous voulez voir les développements de l’entreprise en pleine 
croissance? Suivez Rustik Bison sur Facebook!

Saint-Herménégilde, Estrie

Les bisons dans toute leur splendeur. 
À la ferme, on ne cesse jamais d’être 
impressionné par ces animaux.
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C’est à Sainte-Catherine-
de-la-Jacques-Cartier, dans 
la région de la Capitale-
Nationale, que se tenait 
les 19 et 20 octobre, le 
Rendez-vous des Décideurs 
de la FRAQ, un événement 
annuel rassemblant les élus 
et élues de la Fédération 
de la relève agricole du 
Québec (FRAQ). 

Pour démarrer sur une note légère et ami-
cale, tous les élus étaient conviés à une 
soirée sociale et détendue a� n de tisser des 
liens. Nos élus et élues ont eu un horaire 
chargé, mais des plus enrichissants avec des 
rencontres avec Martin Caron, président de 
l’UPA, André Lamontagne, ministre de l’Agri-
cultrure, des Pêcheries et de l’Alimentation 
du Québec, des conférences de quelques-uns 
de nos partenaires et une activité de ré� exion 
et de formation sur les enjeux d’actualité 
agricole.

Le Rendez-vous des Décideurs a lieu chaque 
automne et se veut l’occasion de réunir les 
membres du conseil d’administration et du 
conseil exécutif de la FRAQ, les membres des 
conseils d’administration des 13  syndicats 
régionaux, les secrétaires de chacune des 
régions ainsi que les membres de la per-
manence de la FRAQ. Étalé sur deux jours, 
prises de décision, consultations, ré� exions, 
 formations et réseautage sont mis de l’avant. 
À la sortie de l’activité, nos élus et élues sont 
mieux outillés pour soutenir les enjeux de la 
relève agricole partout au Québec.

PRÉPRARER LES CHANTIERS 
DE LA FRAQ POUR 2024
Le Rendez-Vous des Décideurs aura � nale-
ment été l'occasion de lancer l’invitation au 
prochain Congrès de la FRAQ, qui se tiendra 
du 14 au 16 mars 2024 en Mauricie. 

Pour connaître tous les détails de l’évé-
nement, rendez-vous sur notre site Web 
à l’adresse fraq.quebec/.

Une expérience 
hautement 
enrichissante
GABRIEL LEPAGE, 
COORDONNATEUR AUX COMMUNICATIONS ET 
AU MARKETING — INTERRÉGION EST

RENDEZ-VOUS DES DÉCIDEURS

FINANCEMENT AGRICOLE CANADA

Taille-toi une place dans l’agriculture 
grâce à du financement,  
des occasions d’apprentissage  
et des événements spécialement  
conçus pour les jeunes producteurs.

fac.ca/ProchaineGEN

Prochaine génération 
C’est à toi de jouer
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Le Rendez-vous des Décideurs rassemble l’ensemble des élus et élues de
la FRAQ dans le but de les former, de ré� échir et d’échanger sur les orientations 
de la fédération dans les dossiers chauds de la relève agricole.
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Paul Doyon, Julie Bissonnette et Martin Caron, 
lors du Rendez-Vous des Décideurs 2022.
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Au cœur du FIRA se trouvent des ressources et des conseils pré-
cieux. En tant que relève agricole, vous pourriez béné� cier de prêts 
de 50 000 $ à 250 000 $ à un taux avantageux de 6 %, amor-
tis jusqu’à 15  ans. Ces aides sont aussi assorties de moratoires 
de capital, voire de capital et d’intérêt les premières années. Ce 
� nancement vous o� re une stabilité � nancière vous permettant 
de vous investir dans une période de transition comme un démar-
rage, un transfert ou une croissance d’entreprise.

Une seconde solution innovante est aussi proposée par le FIRA. Il 
s’agit de la location de terre avec option d’achat exclusive, connue 
sous le nom de location-achat. Cette solution permet aux jeunes 
agriculteurs de béné� cier de loyers moins élevés que les taux d’in-
térêt d’emprunt actuellement sur le marché, ce qui peut faciliter 
l’accès à la terre sans devoir supporter immédiatement le coût de 
l’achat, avec une exclusivité sur le rachat. Cela peut être une solu-
tion stratégique à la réalisation de vos ambitions agricoles.

UN CATALYSEUR DE RÉUSSITE
James Thompson et Geneviève Grossenbacher, Alexandre Prémont, 
Alvéole, le Somnambule, Raphaël Vacher… ces noms vous disent 
quelque chose ? Ce sont des personnes et des entreprises inspi-
rantes qui ont fait appel au FIRA a� n de réaliser leurs rêves. Avec 

l’aide du FIRA, elles ont pu accéder à des ressources � nancières et à 
des opportunités d’achat de terres qui ont transformé leurs projets 
en réalité. James et Geneviève ont accédé à une propriété entière 
à Thurso, en Outaouais-Laurentides, grâce au FIRA. Moins de cinq 
ans plus tard, ils ont été en mesure de racheter celle-ci. Alexandre 
Prémont, quant à lui, a pu saisir une occasion inattendue lorsque 
la terre voisine de sa ferme a été mise en vente. Ces histoires sont 
quelques exemples qui montrent comment le FIRA peut être un 
catalyseur de réussite pour la relève agricole.

FACILE D’ACCÈS
L’accès au FIRA est plus simple que vous ne le pensez. Que vous 
soyez à la recherche de � nancement, d’une solution pour l’achat 
de terres agricoles ou de conseils et référencements dans l’éla-
boration de votre plan d’a� aires, le FIRA est là pour vous aider. 
N’hésitez pas à prendre contact pour en savoir plus sur les façons 
dont cette équipe peut contribuer à réaliser vos ambitions. Les 
conseillers dévoués sont prêts à vous guider vers les étapes stra-
tégiques de votre projet. Le FIRA est un partenaire exclusif de la 
relève du Québec qui aspire à réussir dans le secteur agricole. Il 
vise à agir en complément des institutions � nancières a� n de 
faciliter l’accès à l’agriculture. Vous êtes invité à explorer les possi-
bilités qui s’o� rent à vous et à le contacter pour commencer votre 
propre voyage vers la réalisation de vos projets agricoles. Votre 
avenir agricole pourrait commencer avec le FIRA.

FIRA : un allié stratégique pour la relève
FONDS D’INVESTISSEMENT POUR LA RELÈVE AGRICOLE

La vie des jeunes entrepreneurs agricoles est parsemée de dé� s, mais elle est également remplie de promesses et d’occasions 
à saisir. Le Fonds d’investissement pour la relève agricole (FIRA) peut jouer un rôle déterminant dans la réalisation de vos 
projets agricoles. Bien plus qu’une simple source de � nancement, le FIRA est un allié stratégique pour la relève.

FINANCES

Le balado de

Vincent Cauchy

reçoit la directrice générale
d’AGRIcarrières, 
Geneviève Lemonde
d’AGRIcarrières, 
Geneviève Lemonde
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L’équipe du FIRA est là pour vous accompagner et vous aider à démarrer votre entreprise agricole.

Le FIRA soutient la relève agricole 
dans ses démarches et l’accomplissement 
de ses projets.
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En règle générale, ils vont en parler avec leur conseiller. Celui-ci 
est souvent leur comptable, leur agroéconomiste, leur banquier. 
Cependant, les questions demeurent les mêmes  : est-ce que la 
relève est prête? Aura-t-on assez d’argent pour vivre après le 
transfert? Quel prix peut-on demander pour l’entreprise? Il n’y a 
malheureusement pas de réponse unique. Chaque cas est di� érent. 
Heureusement, le processus de transfert suit toujours certaines 
balises communes et pour réussir, il faut respecter des étapes.

ÉTABLIR LES BESOINS
Dans un premier temps, il est important d’établir les besoins 
financiers de ceux qui vont céder l’entreprise. Nous devons 
connaître ce dont ceux-ci auront besoin pour vivre a� n d’établir ce 
que l’entreprise devra générer pour les payer. Bien entendu, dans 
cette évaluation, il faudra tenir compte de l’épargne personnelle 
des cédants et de ce qu’ils recevront des programmes gouverne-
mentaux comme la pension de sécurité de vieillesse et la Régie 
des rentes du Québec (RRQ).

CONNAÎTRE LA CAPACITÉ FINANCIÈRE
Les sommes � nancières manquantes dans l’évaluation des besoins 
viendront forcément de l’entreprise, car ceux qui prendront la 
relève n’ont généralement pas ou peu de ressources � nancières. 
Ici, faire une analyse de la capacité de paiement de l’entreprise 
devient primordiale pour déterminer si les revenus générés dans 

les prochaines années permettront de faire vivre la relève, � nancer 
des investissements et surtout, dégager des sommes pour payer 
les cédants. Il est parfois plus intéressant de procéder à un trans-
fert progressif pour permettre de mieux positionner les � nances 
de l’entreprise avant le retrait complet.

DISCUTER AVEC LA RELÈVE
Avant de mettre en branle le processus � nancier, il est impor-
tant de valider les intentions de ceux qui prendront la relève. 
Souhaitent-ils réellement devenir propriétaires? Sont-ils prêts à 
prendre en charge une partie, voire la totalité de la gestion de 
l’entreprise? Le scénario � nancier leur convient-il? Les discussions 
entre les membres d’une même famille sont parfois di�  ciles; 
l’intervention de spécialistes en transfert peut aider à clari� er les 
intentions de chacun et à mieux expliquer les attentes.

LA FISCALITÉ ET LA PAPERASSE
On souhaite toujours réduire la facture d’impôt lors d’un transfert. 
Plusieurs règles � scales permettent d’y arriver. Toutefois, la � sca-
lité ne doit pas être une � n en soi. Le conseiller � scal saura trouver 
le meilleur moyen pour réduire les impôts tout en respectant les 
réels objectifs des cédants et de la relève. Certaines transactions 
légales seront nécessaires et le recours à certains spécialistes, tels 
un notaire ou un avocat, sera inévitable pour que les choses soient 
faites dans les règles de l’art et au béné� ce de tous.

Un processus de transfert ne se fait pas en criant ciseau. Il faut 
du temps pour évaluer les besoins, positionner � nancièrement 
l’entreprise pour permettre le retrait des cédants, accumuler de 
l’épargne et former la relève à prendre le relais jusqu’au transfert 
complet. Idéalement, un tel cheminement doit démarrer entre 
5 et 10 ans avant le transfert. Prendre le temps, c’est se donner 
toutes les chances pour que l’entreprise continue et que tous y 
trouvent leur compte et surtout leur place.

Les étapes essentielles du processus 
du transfert de l’entreprise
MARC ST-ROCH, CPA, M. FISC., FISCALISTE CHEZ SCF CONSEILS

Il vient un moment au cours de la vie des propriétaires d’entreprises où 
ceux-ci se questionnent sur la possibilité de transférer leur entreprise soit à 
un ou des membres de la famille ou parfois à une personne qui n’a pas 
de lien familial tel un employé de longue date.

FINANCES

La Financière agricole du Québec (FADQ) est là pour vous accompagner 
dans vos projets, peu importe vos besoins.

Besoin d’assurances ou de protection du revenu? 
Différents programmes d’assurances et de protection du revenu sont offerts afin d’aider les entreprises agricoles à composer 
avec les risques liés à l’agriculture tels que les conditions climatiques défavorables, les catastrophes naturelles ainsi que la 
baisse des prix de marché et l’augmentation des coûts de production. La combinaison de ces programmes permet de bonifier 
la couverture de risques offerte aux entreprises agricoles.

Besoin de financement?
La Financière agricole appuie les producteurs tout au long des différentes étapes de vie de leur entreprise en proposant 
des programmes et produits financiers diversifiés et adaptés présentant de nombreux avantages, que ce soit au moment du 
démarrage de l’entreprise, de sa croissance ou encore de son transfert. Vous pouvez aussi consulter nos conseillers spécialisés 
pour les projets de démarrage et en productions émergentes.

Visitez le fadq.qc.ca/releve-agricole et informez-vous auprès de votre centre de services pour un accompagnement 
personnalisé.

Là pour vous accompagner
La Financière agricole du Québec
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Un transfert d’entreprise nécessite du temps pour évaluer les besoins, 
positionner � nancièrement l’entreprise pour permettre le retrait des 
cédants, accumuler de l’épargne et former la relève à prendre le relais 
jusqu’au transfert complet.
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